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témoignage d’adhérente crise sanitaire

L 
e quotidien en confinement n’indiquait pas de danger particulier. Comme 
tous, j’ai trié, rangé. Avant fin mars, ma fille Estelle et moi avons produit et 

	 donné quelques masques.

Les soignants libéraux désespérant d’avoir des blouses, avec l’aide de Nadège, 
amie de couture et formatrice aux gestes de premiers secours, qui a conçu un 
patron ultra simple de blouse taille unique, nous commençons à coudre des 
blouses dans des draps usagés, mes voisins trouvent la matière première, cela 
avance bien… Tout le monde se sent utile face à cette tornade invisible.

Le responsable Hygiène - sécurité de la structure (CD16) me fait part des dif-
ficultés d’achat sur tous les indispensables à la protection individuelle. Je lui 
montre quelques modèles produits en famille. Question «innocente» de sa part 
le 8 avril : suis-je en mesure de trouver la matière et faire fabriquer une grosse 
quantité ? Je mets en route le réseau France Patchwork et ses «quilteuses» et je 
trouve 1.500 m de tissus patch, 3.000 bobines de fils et 10.000 m de biais pour 
le lendemain à midi. 

15 h, réunion de crise / 17 h, le directeur général des services m’envoie un mail : 
«Bienvenue dans l’équipe COVID-19 vous êtes nommée cheffe du projet 
«1 Charentais = 1 masque» ! On publie dans la presse locale le projet et demain 
à 8 h on prend les inscriptions pour livrer les premiers bénévoles vendredi !»

Estelle, ma fille, aussi mordue que moi dans le projet, fait une fiche le soir-même, je 
trouve 3 collègues qui pratiquent la couture. Rendez-vous le lendemain avec nos 
ciseaux et notre bonne humeur à la base logistique.

Depuis, l’équipe s’est étoffée, nous sommes une douzaine à couper et préparer 
les kits ! Nous essayons au maximum de respecter les gestes barrières et de ne 
rencontrer personne d’autre que ceux du groupe présent à «La Ruche» !

J’ai déjà acheté 23 km de tissus, 15 km de biais, 10.000 bobines de fils et 2.000 
bobines de ruban lycra qui servent à attacher les ceps de vigne dans une coo-
pérative agricole ! Quand on n’a plus de biais en France il faut trouver des idées !

5 semaines plus tard, des kits pour 150.000 masques, sur un objectif de 
200.000 ont été livrées à plus de 3000 bénévoles, et plus de 140.000 masques 
sont déjà fabriqués et en cours de vérification.
J’ai fait des rencontres inoubliables (fournisseurs, couturières, maires de 
petites communes, collègues au grand cœur...) et donné un but à beaucoup de 
personnes qui avaient envie et besoin de se sentir utiles pendant cette période. 

C’est comme une immense Journée de l’Amitié que nous partageons habituel-
lement à France Patchwork : mais la salle a la taille d’un département !

Comme disait le colibri, je n’éteins pas l’incendie, je fais ma part (expression 
empruntée à Pierre Rabhi).

Sylvie, Secrétaire de la section Poitou - Charentes, Cheffe de ce projet grâce à 
l’acquis de nos réseaux associatifs.


